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CHANTS OFFICIELS

POUR LES

Circonstances Solennelles

El

OUVERTURE ET CLOTURE DES ASSEMBLEES

À L'USAGE DE LA

brigade des Volontaires Franco-Americains
DE LA

NOUVELLE-ANGLETERRE

Ç
ad PUBLIES PAR

ST LOUIS JOSEPH RIOUX,
Commandant Instructeur de la Jeune Garde du Sacré-Cœur, Compagnie C.

| FALL RIVER, MASS.



Chant de la Ligue NOUS VOUS INVOQUONS TOUS.
Andante. Jot

EN AVANT MARCHONS. I. Nous vous invoquons tous,
Intercédez pour nous, |

KEFRAIN Mère de Dieu :

Priez pour vos enfants,

En avant ! marchons, (bis) Dans les combats présents ;

Soldats du Christ, à l’avant-garde! A nos derniers instants,

En avant marchons, (bis) Mère de Dieu !

Le Seigneur nous regarde... ;
En avant ! bataillons ! II. Votre pouvoir est grand

Auprès du Tout-Puissant,

I Mère de Dieu; ol
Peut-il vous écouter, ee

>

Guerre à l’indifférence ! Ne pas vous exaucet ? Ju fer

Que Jésus en nos cœurs, Vous peut-il refuser,

Vienne par sa présence, Mère de Dieu?

De l’enfer nous rendre vainqueurs. III. Le fruit de votre sein I

Est le Verbe divin,
II Mére de Dieu; ~

De vous Jésus naquit
Guerre à l’intempérance, Conçu du Saint-Esprit,

 

Elle abrutit les cœurs De grâce il vous remplit ;

Et pour l’homme en démence Mère de Dieu.

Ouvre un abime de malheurs !
IV. De votre dignité | II

II Quand l’impie a douté,

Mère de Dieu:

Sous la noble bannière L'Eglise avec horreur

Du Dieu clément et fort, Proscrivant cette erreur

Restons, par la prière, A vengé Cette honneur,

Unis à la vie, à la mort. Mère de Dieu.

IV

DIEU SAUVE LA FRANCE! O CANADA! TERRE DE NOS AIEUX!

. 2 . Paroles de l’Hon. juge Routhier —
Paroles de Louis Fréchette, Musiqne de Er. Lavigne, Musique de Calixa Lavallée

I. Jadis la France sur nos bords I

Jeta sa semence immortelle, O Canada ! Terre de nos aieux,

Et nous, secondant ses efforts Ton front est ceint de fleurons glorieux !

Avonsfait la France nouvelle. Car ton bras sait porter l’épée,
Il sait porter la croix !
Ton histoire est une épopée

REFRAIN Des plus brillants exploits!
Et ta valeur, de foi trempée

. . Protégera nos foyers et nos droits! (bis)
O Canadiens, raille-nous,
Et prés du vieux drapeau, II
Symbole d’espérance, Sous l’œil de Dieu, près du fleuve géant,
Ensemble prions à genoux, (bis) Le Canadien grandit en espérant
Dieu sauve la France! Il est né d’une race fière!

1 . A . Béni fut son berceau !
Fnsemb e prions à genoux, (bis) Le Ciel a marqué sa carrière,
Dieu sauve la France! Dans ce Monde Nouveau !

Toujours guidé par sa lumière,
II Plus tard un pouvoir étranger Il gardera l'honneur de son drapeau! (bis)

Courba nos frouts un jour d’orage. III

Mais même au moment du danger
Amour sacré du trône et de l’autel,

Düt compter sur notre courage. Remplis nos cœurs de ton souffle immortel !
Parmi les races étrangères,

III Aujourd’hui fort de l’avenir, Notre guide est la loi ! .
Sans faire un seul pas en arriére; Sachans Être un peuple de frères,
‘3a ; . ous le joug de la Foi!

Fidèles au vieux souvenir, Et répétons, comme nos pères,

Nous poursuivons notre carrière ! Le cri vainqueur: Pour le Christ et le Roi ! (bis  
IRRRT IN 



bis

   

 

RESTONS FRANCAIS.

[Parotes de Rémi Tremblay Musique de Calixa Lavallée

I Le ciel est noir, l’orage s’amoncelle
Et la discorde allume ses brandons;
Pour étayer un pouvoir qui chancelle,
Le fanatisme arme ses mirmidons.
Assouvissez la rage des sectaires,
Frappez, frappez, plats valets des bourreaux
Un peuple entier maudit vos caudataires
Et vos gibets font surgir des héros.

 
REFRAIN:

Quand l’oppresseur (bis) veut nous forger des chaînes,

De son couroux méprisons les accès

Et fiers du sang qui coule dans nos veines,

Restous Français, Restons Français.

II Restons Français ! tenons tête à l’orage ;
Consolidons l’œuvre de nos aieux
En burinant une nouvelle page
Au livre d’or d’un passé glorieux.
Aux préjugés opposant une digue,
Notre jeunesse, espoir du lendemain,
De la défense organise la ligue :
Malheur à qui sur nous porte la main !

III  Groupés autour du drapeau tricolore,
Francs Canadiens, préparons l’avenir,
L’horrible affront que notre orgueil dévore
Grave en nos cœurs un cruel souvenir.
Serrons nos raugs: notre mère la France
Pour la revanche aguerrit ses soldats;
Elle nous offre un rayon d’espérance
Et ses ligueurs nous ont ouvert les bras.

IV Nous t’acclamons, Ligue des Patriotes,
Aux champs d’honneur nous suivrons nos aînés,
Les Canadiens ne sont pas des ilotes;
Nul ne saurait les tenir enchaînés. ”
Forts de nos droits, laissant l’intolérance
S’empoisonner du suc de ses ferments, -
Nous resterons Français par la vaillance,
Français de cœur, Français de sentiments.

at RSUSIIGHUITMA LAC) TROPAG MEL 10e

CHANT OFFICIEL
DE LA

Brigade des Volontaires Franco-Americains
DE LA NOUVELLE-ANGLETERRE.

(Poésie de Louis d’Ornano, M.S.) Musique de.. XXX

I. C’est la fête de l’Union,
Rempart géant du Nouveau monde,
Aux accents de la nation,
Amis, que notre voix réponde:
Nous sommes les Américains,
De sang français, de race altière,
Aspirants à des lendemains
De liberté paisible et fière.

REFRAIN :

Sonnez clairons, battez tambours,
En l’honneur de lIndépendance,
Que nous voulons chanter toujours
En notre doux parler de France.

II. Contents du sort qui nous est fait,
En ce pays plein d’espérance,
Considérons comme un bienfait,
De proclamer notre allégeance,
Nul ne dira tout le bonheur,
De nos foyers dont l’allégresse,
Unit la force du labeur
Au réconfort de la tendresse.

ITI. Sous le pavillon étoilé,
Symbole aimé de la patrie,
Levons le front au défilé
De notre belle infanterie,
Car nous avons de quoi tenir,
De héros nous suivons la trace,
Confiants dans un avenir
Où nos enfants auront leur place.

IV. Quatre juillet ! jour glorieux,
Que le peuple acclame en délire,
Tu rappelles prodigieux,
Washington au magique empire.
S'il le fallait pour le drapeau,
Dont il dota la République,
De Lafayette et Rochambeau,
Nous referions le geste épique.
 

AMERIGA.

I My country! ’tis of thee,
Sweet land of liberty,

Of thee I sing ;
Land where my fathers died !
Land of the pilgrims’ pride!
From every mountain side

Let freedom ring !

II My native country. thee,
Land of the noble, free,

Thy name I love:
I love thy rocks and rills,
Thy woods and templed hills ;
My heart with rapture thrills

Like that above.

IIT Tet music swell the breeze,
And ring from all the trees

Sweet freedom’s song ;
Let mortal tongues awake :
Let all that breathe partake:
Let rocks their silence break,

The sound proloug.

IV Our fathers’ God, to Thee,
Author of liberty,

i To thee we sing:
Long may our land be bright
With freedom’s holy light ;
Protect us by Thymight,
Great God, our King!

 
THE STAR SPANGLED BANNER.

I

Oh, say, can you see, by the dawn’s early light,

What so proudly we hailed at the twiligt’s last gleam-
(ing,

Whose broad stripes and bright stars, thro’ the perilous

(fight,
Over the ramparts we watched, were so gallantly

[streaming ?
And the rockets’ red glare, the bombs bursting in air,

Gave proof thro’ the night that our flag was still there.

CHORUS.

Oh, say, does that star-spangled banner yet wave

Over the land of the free and the home of the brave?

II

On the shore dimly seen thro’ the mist of the deep,

Where the foe’s haughty host in dread silence reposes,

What is that which the breeze, over towering steep,

As it fitfully blows, half conceals, half discloses?

Now it catches the gleam of the morning’s first beam,

In full glory reflected now shines on the stream :

CHORUS.

"Tis the star-spangled banner: oh, long may it wave

Over the land of the free and the home of the brave!
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